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COULEUR DE PEINTRE

C’est une mer hachée
cicatrisée de bleus

à la fêlure pâle
d’un fil de ciel clair

Sous l’épaisseur du désespoir
Lumière

de la fusion des masses
aux couleurs frottées

Une plage normande
au couteau sur le mur.
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C’est une longue caresse
Le rêve s’en éloigne

Simplement une main
suspendue à ton bruit

C’est un jour de brume chaude
en forme de nulle part

enseveli sous l’herbe
pour désosser ma peine

Dans le ciel assourdi
Flotte la mémoire 

du jour.
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SE FUE LA POBRE VIEJITA
(Tango)

Tourbillons   pourpres
dans la jupe
aux voiles sombres

Une clameur syncopée

Pulsation 
à la source du sang

La danse inépuisable
enlace les étoiles

Regard
noyé   fier

Derrière les noirs cheveux
la terre joue à cache-cache

 Une lumière s’accorde.
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A l’accroc de 
ce geste

Paroles guettées
hors-sol

consignées dans ce vide

Entre deux
Entre nous

Retentissante peur
d’un aller simple

comme un battement d’aile.
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